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ver de&oublis ou 111\ii relard,;, noue repro­ 
duisans ci-tluaous le texll do b cin:ul.iire 
en quei;ti,,n. 

l'aria, ha 7 jao,·ler t8'Jt;. 
A DOi l)(lpo1!Laires, 
A 90I Al,ooo?s, 
A no, l..eotllll rs. 

Comme 0001 le lau-sioo1 pressentir dan• 
noire dernier oom411'11. 0001 nous tro11'fOPI dans 
l'impoulbilitil œalbielle ablolne de pust1re 
œUe aemaina. 

.\\ais rl,'s la semaine p,or•hain~. nous repreu­ 
dron• la puh:i.-atbn ~'li litre de notre ,,rgane 
hebdomadaîr=. 

Xooa fOUlplO.DI ph11 que> jamai1 1or la 
bonne volonté et le ~ncours ~mpreo.;, de IOUS 
eeur qu'intêres-e notN prop&ilawle et qui ju­ 
gent utile notre beso)?D• pour m•u• éviter dans 
l'avenir na nonvel ar!il. 
C'est du re1te eboso facile, pour peu que cha­ 

cun veuille bien .,. meure du ,ieo 
Que chaqoe Mpo,itaire a'oecupe e~rieusement 

de oot:e mise ea vente e\ nous rôJ!lc aussi 
ponctuellemeoi que faire se peut. Que no, 
abonnéa o 0<11 lecteurs assidus peopagent netre 
journal, chacun daus u 1pMre d'acti,·ité, et 
nous pourrons oontinuer un combat auquel, de 
plus en plu, ~nerf!iqaemeot, nous donnerons 
teuti'! llOII terees. 

Le prèmi,•r jour de d1aque nouvel an 
fait ~11ri:rir dans les rues de Paris des 
bundrs 1k mendianl,. Par philantropie 
et µrfrili·!J'' l'Autorité le, toI:•r,'. lis 
émergent ou ne sait d'où. La veille on 
ne soupçonnait pas leur existence. 

Fleurs de misère, ils ont ~errn..: dan- 
c,,nformément à la promesse indiquée les carrières, les prisons, le, taudis, sur 

dans ce qui précède, nous pouvons repren- le, routes, .lans les hangars, sou, les 
dre cette semaine le cours de notre publi- ponts .... 
cation. ~fais cette remise en marche, nous .\ les mir. d,;charn~~. IHè nue, len­ 
ne pouvons le dissimuler à nos amis, ne .lre la main à d'autres hommes, on 
rsdeviendra con~tant~et r~guliilre qu'aux i:prouve toutes 1,,, honte, sociales des 
:-:e:::.'~ond1t1011s signalées dans notre sii·,·les passés, el aussi toutes les hai- 

A savoir, d'une part la ponctualité dansles ne, ... lls -appnraiss.nt, au milieu <le 
réglements de nos d~po~it.aires; d'autre part . gens en fètcs, comme un exemple et un 
l'empressement eL la persévérance do tous scandale de lâcheté, cornmc un trophée 
les inté_resliél. par no~eœune à_propager et \ d,'. l'Autorité, ro~·ale., religieuse, républi- 
soutenir le ~los possible notre Journal. . caine el propriétaire. lis sont 1,,5 vain- 
Alors. mais alors seulement, que ce soit • . . , 

une bonne foisentendu,nou;;resteron;-suffi- 1 eus ~Ill ann"~ qui s en va et fiiurL·nl le 
samment armés pour ne pas quitter la brè- premier convoi pour h mort. 
che et. sans tr-ve, y poursuivre ln lutte. 1 Dans ces ,rnwloppes d'hommes le 

ventre et le cerveau sont vides, mais 

LE ll9EftTAIRE 

chez ceux qui les regardent sans amour 
el sans haine, qu'y a-t-il, sinon è;_ioisrne 

• et plus grande làcheté '! 
Finit a la comedia ! \ Leur extrême détresse forme le pl\ ot 
Et le dénouement était prévu avant social et le moteur nécessaire à l'exlrê- 

le lever du rideau. me opulence du riche. fis sont des rio- 
Drumont jubile : le chrétien J'em- duite inévitables dans une société Lour­ 

porte ~u~ le jui.f. llillevol·e ?e s~ sen.t I geoise; si ce n'étaient eux, les mendiants, 
plus d aise : l honneur de 1 armce soi l ce seraient d'autres. 
i~tart rlP r.PJ.IP: douloureuse PnrP1n·P.. ..r.a.- ----- ... -r- 1.,.,uo .. 1ul-u..» 't"'v u.v\,1.- \ ervoort tnompne : son ann r.scernazy . . . . . . 
va obtenir Je prix. )lonthyon et lui Yer- qm, rme~x armes, ne taisons rien pour 
voort, le ruban de Ja légion d'honneur. notre délivrance el la leur. 

FINITA LA COMEDIA 

LES MENDIANTS 

Nous, nous n'avons jamais désiré, de- , Une_ défavorable rencontre de rnulti- 
mandé la condamnation de qui que re , pies circonstances adverses, de male­ 
soit, puisque notre rève c'est que, plus chances s'est abattue sur eux, les a en­ 
jamais, personne ne soit jugé. Aussi trainés terrassés, vers le gouffre. Par 
nous accueillons l'acquittement par un atavisme, naissance, éducation, chô rna­ 
' tant mieux: » très sincère, ges, maladies, affaiblissement inlellec- 
Yais notre satisfaction ne nous em- tue) et mille autres déboires ils ont été 

~c~era pas d~ dén~nc~r et ?e. flétrir les plus faibles et, dans le grouillcmeut 
I odieuse parodie de Justice qu, vient de social ils sont restés en dessous les 
se jouer au .t~éàlre du Cberch~-:.\Iidi. plus écras~. ' 

Les quotidiens peuvent affirmer en 
ehœur que les débats ont éth publics et 
f éliciter les membres <lu Conseil de 
guerre d'avoir écarté le huis clos total, 

Les naifa peuvent penser que celle 
concession, arrachée par une fraction de 
la presse d de l'opinion publique, est 
une preuve de la volonté qu'avaient les 
juges militaires de faire la lumière. 

Mais tous ceux IJUÎ ne se Iaissent pas 
illusionner par les apparences zomprcn . 
dront que, de toutes les hypocrisies dont 
fourmille cette a/faire, celle du huis 
clos purtii•l est la pluii grande. 

Aw•f' le huis rios tovt r11111'f. on •ail 
à quoi s'en tenir: c'est l'étouffement 
sans phrases. Le huis clos partie! 1;,t 
d'autant plus favorable 1t celui rlont 1111 
veut assurer l'impunité, d'autant plus 
dangereux pour relui qu'on a résolu Je 
perdre, qu'il permet dP- dh:oupÎ'r la 1i­ 
rité en tranches et de ne servir que celles 
qui Iavoriseru le 1.MnouP.1nt'nl attendu. 

On r.onnnil '" 1:a<1 dr• ces individus r111i 
vous disent : " Demandez moi tout cil 
que voua voudrez, j,• Ruis dispos/ à HJUti 

&'accort.1er. Je ne fais ercepuon quepour 
tel11'. d1lJ~C n, d q:ii i•limin,.11f. prl•f'ist'·­ 
menl la r.eulo ehose •1ui VflUS feruif 
plaisir. 

Le conseil d11 11uem1 n adopti• c,· s.1s­ 
t~mr, de lo11rli1\ril!. 

u Vous saurez tout, dit-il au pul,lii'; 
vous allez tout savoir.; sauf, totlf,•foi~, 
Ci! que disent le colonel Pi1·ip1ar1 d I,• 
générnl Gonse, » 

Or, er soul justement les Mp11siliu11s 
de cc~ deux officiers supérieurs •1u'il 

-;_.---~- ----· ~ 
otnil né.re~,ain~ d. o oonnaitre, 1·11r. ,,'{'Joit 11(.s puis l'{'.J.1.lhri. :..rr<·tri; dfl. nonrnau. Pl i h'~ l'hiver. 11 heutei fét,·.· 1.t lfcl.-ii~·.nl I; l.1, ~ H .. rl•~-w. l.{ucmmto .1, rùi~ • 
- 1 ~ rapport du 1it•ur n11~a1] en rail rolacla,1, encore. juii.jU'à CJt que ln n:1.- !!a· 1 ri. i~1 fi I Ir. 50 1,Jr Jour; sur <'" rl<-

1 
re~l (lju 

foi - le nœud du pt'<ll'è5. . ' lion l,•s atlilti[Ol' ou, ,1u·cn0n, la ruoi l 1 <.alJ1r,1 J'ad111tn1!'tr~lion pn•li·\·e le~ f)1IO l~1:,.i0ns parlPr un -tes r..ir•·i ,w Oil 
Quelle~ peu\'Olll donc bien t'otrt les les tlrli, re. 1 soit l,1 100111{•: c• ·1.1 puur 11·- plu.s Iavo- pu ~ en l'dt,•~y ... 'r lie 1, ~g..;J /'i'itl"'-, 

in~octi_ 111s d,1n~ le [mis clns y:irtid a C.-·nli ,
1111 

ont la 
0011110 

for!uM ,l'l>lri: , risés, I", au,r,!~ tuurl« nt un cl~11~mc t·_n . ,;,,1dé de la {~u;anne~. Mu," la aurreil- 
d111gn,· nous épnr,rner les peslrlo111trlle,-1 ·- 

11 1 
. 1 1 -. 0.1 .,!un, 1 l'nn morns par drnquB. ro11,la111nalion aub'- lance de Corses 1mp1to,.ib._,, noua. do. 

odeurs? .• - ..•..... 1i., nicstlllF'. a, i'i'f'a~"t'_ '
11

' 1 d • ricur« ,,,, 'lui f.Jrt qu'il) a il,•,, d::'tPnu, \On~d1ïrichPrle:; lont.i•1m hordeat le 
Pourru-t-cn jamai1 :;a,011· ce qui nco, llll'.' ques Jour~ Je P·11~ re a ,,·r ans qui n'ont pour le tra,,iil d'une [ourn-e t1i>mf· Maroni · ouvrage mutile puiiii- 

l'emporto, chca tous ces l!"us-là. de la les h•:1111nux .. 11 Y 1'0, a qui \·~lrnt !!OUI' qu'un d1xii•rnr, soit :1 -ou-. Co 11'r:,I pa., k ~,>I es! i111pr(lduc/lf. &·rait-il l'fll1it 
grPA.ltneric 011 <l,• la duplicité? oL~ernr la prrson; d ai'.tr<'~ ~11n~ilenl la· tout, la 11101tit'.• de ,·.ell•' somme est ,,·r- , qw• les homun-s n'aurai .. 11t pa~ I" f­ 

S0rn1.11r loufe, il, :;0111 dan~ leur n'iln. folie el ~e ~out \'~,l~r!tn,11·.:iuenl interner sée au 1•1\ 11lr ù.i d,: ni,;.;n1•, rpr'on leur de culuv-r la t.rrc ('J de lr,n.iiller le 
Tant pts pour IC5 w1::ros qui coupent dans lrs asiles d alae,.,·~.... 1'1'11u'I :1 leur sortie 1q11a11d ils sortent , bois: d,'•\nn

1
~ par l I lii•,Te I,• j,,ur, not11 

dans ces pnnls-lil '. Ln face ile cdlc plaie ~oi:iJle k~ vivants: ne pouvon» dormir. la nuit, 1la.uâ Jaa 
:-taA,t.F'< i'An<E anard1i,lrs i!?Ub lo;!Îtj•li·1111•11t ,-',\111,~n· L,,~ plu, !,l\·ori,é;:. IlCll\'N,t dont 1)1,- ' c.a,.,~. m1,·erti·~ aux 111s,u, s, ,j,.u, le&, 

,·col, le-, rich··~ Pl le, i111uC-cil,•s n,• mau- po~,·r 11.ir jour dP :i:-, ce11lÎ1t1'" rt 1:, 
1 
quel.,·::- on nous ,•nta,,e par ,·in1JU31111. 

qucnl l'a, d'aqrun1enl< pour J'e\rn,~·r: rnni"" d,• Ï t·,·~I. 11~- \lai~ rne.rl1~;,1~-<ll .\11---1 ,ur J.:?(10 r,•l,"•,(Ut's, 81i 'ltl(I ,._ 
« Tron1e Ju tr,nail q11i 1..:nl. .. 11 Ji,e11l- ,b >'û~JI ll(lltfrI;- .\1_1 ! l'é~\ •J,ll tr~t1:n! , t,,,:p~, · r.ialmk,: :~ pcme llùt, r­ 
i!,, • li n\· a qn,• le, fain,',anls qui ,-ri·· ~cla, J•:. HJ~<lr,~~' qu ri~ 11111'.,e'.1! p,·ndrrr ,ml ,1 P' .1 prt', mlùJe,._ Il .ajtJul.r-: 1 
wnl d;:i rai.nt. ... • • Il,. ad,:~ lllendianl, mro;:11110 a l 1111prm1,_1~ .1 1 h,•111·~ dt~ y_a 1,hi, ,1, ,,, .rts au r,1,;..'/1:,,,, qv.t •' 

. 'I C' 1, é l'(•pa~Ùa11,11nepn,C1lllllllljlOllCla1jll<'Jl<'. lll'llll/<1fa11.< n.fi11'1 C.llJilj• C~-a--1 
q_ui sont n,• ws .... 1' 4 eSI un on 111 - lb Y•'l raièlll com111t:nl lt·~ pn,f·nme:-, dr< <,111rkl/<'$ u1·11nl• : ~l ;,,• s, 1~ 
t,er .... ~·te> . • . . . . . 5001 ~enis '. . . ; V'· dr j'•11rqu'iJ 11'c11 fr,111/,;• 1m .. Q., 

lb c1t~nl le~ l,ut,s d11,'r, _Je~. JOUr· (Jnelque., t:··run1t'."· har!col~. pt11111nc• 1 i!J p~,1~ je;; 11i ,fr., frfa,.;,is Jlill' t.al · 
naux qm rëlalenl qu un eo1111111s,,ur,' ,le ile l,·1TL' uu r11 au li,1i,I d lflli' ,.raml'!I,·. r, .. r11, 
police a déc1Ju,·er1 dl'~ lias,L'S de biJl,,1, l(·;:\11111.:·." H:re:11\ po11rri: p11ur L1 phq,art I fi 1,,nninc eu dhrnt : r:,11<-.ulc.1tl lt 
<l? banques ù,m~ le f:raliat d:un rnen· P~L'pa:•·:: a,e,:. une ç.,·;i:~.';' mot,w, ,·i'I'- dir,Ytnu· ,fi, /,, rcl/gati,m Cai;;paau 
d1a11! mort d,• faim, el le public r,;pt'·l,' <l,itrc .. C i>,I tl,!~oul:lut · l~I •',I 1•' ,l'.'1''' 1 i·,•rmlé p11r111i w,u., u11,• nngtai,ie -, 
C•'S insanil••s. d~ ,o,r, 1'-' malin im 11:! 1,1tr,• ,Il' f,,1/JJ/I, '1 l nm,iân, ,. JI 1,,, f1t1 Jtlllir h 11uil.,.. 

l 
. . , , larl a,cè nn il.:' c.c~ lti"lllllt'~ là (<'li 1 l · 1 1 · · , r"'" 

.
les ro111ant1que, htll'ralcur,, 1rn,1r- . l . , 1 ~ J ) 1 ! , i' .,,, , ·rsr. () 1 a .. "mblre ,·anmlle ''\ • . . . . mo1.11 re qnant11e, 11i'11 ('fl!C:n u ,:ar. ,, 1- -. --. .. , .I _ c/,H,·, I'!) cél,•brènl - umtanl h:ur:- . 1 • • I . 1 • 1 ,., .,urrt1llc111t< t'olllltlll fr, n,t,Mi, • , · . sow a ra11011 n·i( l'HWfil;111·,· 110 1 ,.111 . . 

aine~ - 1~ ,1e hetm.'u;e J,,s ,·al-(abon<l,, ,\Ir(' ,pied,· 11 :!~> t·,•nlililrc, tle 1,:;:u11w,. ri ,,., rf.7nrd,•r rw1tf 11 9orqr d/>pk,;. 
de~ ehemln,un, ll..s gn,'m. Ils;:,, !rom- 011 11,, /,., ,1 j,wi,,i.,. l r;1 r,·y11r,la11f res pt1u111., r,•léguh q,i 
pcnl ,;1r:111;;e1twnt, Cette ,ic n'est b,·11,: C,·" l'h11fo·~ tl 1,iil, ,,c1ul riw,ur, 11,,·- 1 n'md ,,,.•mr p11a hl fr,ru J,, io""'4,­ 
'lllè dan8 .l~s roman,; cha111e jour Je J ;ue11l è\aci:,. .. 1 d'.m< l,'11_,· fo,1rumr1JI. Tl n'rst pa, ,_,l 
vcntrr a hum i;I le corp~ a h,.·~oin d,• t.ln pPul tloui: altil,11,•r qu·,~n Fraill·,· 1 d 1'11 1·mr ,,,m/.,,,· 11

11; r11 fempMlt il 
rcp""· Ct.-11:n,l'nt jouir Jp I,1 , , •1 11. 011 ''.11•1,rt d_,· fi,.im d,1,,~· f,,., tri .•. «m, ,·;11· 1 ·(/,,;,,'.'"' ,·t "1 r,'11r1

1
.~e1,tati111, cooti'?"' 

des couch,,1-s tle ~ülcil, du munuu,·c Ju ce n l'Sl pa< a,,.,. k~ 'i c,•nltlllt·~ l 1':! ou fi., d1.,,·11f 'f"'' If., 1'(1,1,,,.r1•.,. r11 e,1qr111• 

ruis~eau l'i du fré1nicse1ncul ,le,; a1 lires le, :l:"i ,·c11li111t•, lll;,111,~ qne le~ di'·!L'n11, ' la ft'~n'. 
quand J'c:,tornae ,·ri,• J'aminc! ri la fali~U•' ,i_elii'•l,·nl ù l.t ,:an lin~ uil !b ~(•Ill .,oh\,. ' Hem •. ··~~~t:è a~,cz it'•ror.e ., l)u'm dit~ 
•'llLlolorit nn~ JilC!llbr,•~ '/ lit et11 ur1•, 1la11~ la proporl1on dè l>U 11t0 \Olll> p,11 l1~a11, 1J..: j!Oll\'t'rllemt'llls. 9' 

Il !t:11r t~1Ul tir,•r lo iie<l tle ùirhean\ au u1oi1~,. \,fè iù:1.a;ii•rt' luuj~ur, pa, !1 ll(llJ, ,unm~•:S ~·n Ht'·publiqt1t'? .\li• 
,orles d,:s rirh,!s ;1,,),,,,. iour i11a ,.~;. t(c ~nui :-e ,onlt'n_11· ,t1lh,am111c_nt \'oyo!1~.. ,l,:1'111,·~. ,i'WllPUr:,, pr~tr,,J 

1 . '.P 1 • . n,. · !'.-t>ra1l-t'1' qnc le pain ,·oiupcaN'r,ul 't ma,?1,11 at,, ,,1,•:;-n,u, a,.,,•z r.oquill 
un peu,. el r1:C.JUl'll'

0 

anx ,m/,11·1t.•,, pünl' c·,'.,l, dao~,, parnill~. ,i elle 11 ·,,,,,1 pin'. 1wu1~ n<> 1'1s .'•le, rr la Yc,ix de\'ant ~ 
coucher .... ~ 1 po,Le. (<.' li l'~l p,is 1111 parn. ,:'c:,l une houk\ par,·alh, 101t11re~. l 

.Te connais un 1·0111pa,.:;non - Oh'. .Je où 1'011 ùéc<Jtll'I'<'. t.!!1 l'uul'l'aut, de~ raie" c.~, , .. Ii'·i'ut',, t'è s,-,111 d,·s homn.l 
pui:, bien dir) ~un ~0111, il n~ m'en hl:11•:hcs ou ,,.rk,, il ,cnl )'aigr•: le fait, ,!<- cl.1.1ir el ,l'o,;_ cc,111n1e 1ou~ .. ~ 
vouJra p,,~, le pe e t;allau, qui avant 11101~1 ri comrnc hlanel1,·u1·, r'c,t la sont ,k, ,:Ire, h11111,11:1,, rr,,· .• ·111bla"' 
d'èlre anan:hisle, c11 plt'ill hiYel', al'eC eon~ci1'1t<'l' <l'un ju;ce ! q110iquc 1

•ill~ .11,iez. Et 1oi :mri 
six enl'anb sur les bra;, ~an, ft•u 1\l Non "?nlcnl lie ('cl f·lllpoi~o,:n•'HH'nl lll~~i~lr,11, '.IIIÎ eou,l.11_1111e :1 ,h• pa 
sans pain, ,TO)illll en Ilien, ~c d(,,:id~ lcul, mais ,ùr, il y a le~ r11a111a1:- irait,~· ,upphc,,~, ,1 un..: pa1 c1llc 111011 ùc~ h 
à mendi('r. 111cnt~. L,• 111.11n<lre g,·;te, le pain ~,·,·, 11.1,·, qui' !il ~Ut:ii·lé \dün! 111 es le : 
- Sais-lu, me <111-tl, com1J1cn ,rai lcr:wholoi'. rn1\11_1c <l~~ cou11~ de l'lds 11:n. 1,: _plu~ h,puaît,• ,)1 le plus. 

récolté·: - L'n so11, el ma femme au- et l~\oherau pnlllf!. ~, on 111·011:,1,•. Ill' a pl,1L,tl•k1 ., jt'li's d:in, ,,,, !,ras, s:i: 
lanl, il n\· a pn, <le rni'•licr lus <lt1r el scra1~-cc_ 'lll'.' par ~a parole, ,m ·~~l liai!- , 1:1.:n ,·c>. '.Ill•~ lu. lhi, '! l'ri'nd~ µarà) 

. . • . . P . lon111, 10ul,• <l,: coup~. On lai,~,· un 11 hu111a111t1•, a lllt plu, <jli'aux au 
rnorn~ l\1,-raltl: .-. ~•) k ,:.,·o'.s sans p1·mc. hu111mc tout ~a111elanl, ;:,;111b,aut de tle111:inrlcra ,·ornpl,) ,1,:- 11,~ ;orfait, 
Il !Jo~1.1~1l de,elll'. bon.lcJour'.ou nou~ <l~ul,·nr <les nu~s Jï1i~1·r, p:u· dl's l<Jltl- lui _lu n'c:, pa~ ,1nt• J,1 rnadiine. 1,, b 
111u1durf0ns une l11qui' ,1 la 111a111. p'.•ralurl'S Je I.> ?r,:n•;; an-.J,·~,ou~ tfo i l!la1, lu ,., le lf'u, la 1,:1e. 'l"i i.-~ 1 

CJmtant )IARi". ze1:u avec unr Hm pie l lte111i~•', ,an, I kn~ 1•11 fon,·tiun. · .\1, lu t'arroncs 
P:J!.l~,~e, ~an: r~u,crl~ir..:, (~c:- fails ji.> ùro1l _,le jug,·r ,•1 il,• détit.>r au 00~11 
k~ ,n con~late~ a l.l prt~on J,•parlt'rnrn- la 101, 1·ctle dao,,• irrc 1 . ul 

US S[RlfC[S PBITE\JI.\IRES l tale de Caen, ils i;lai,•nt co111111awJ,'., \ rièrc la,111,·llc lu t~ ra.-h;.,)ull~~ l' 
par l_c g~r~i~n·chcf Pois,011 (un al,·onti. l r111icr d,·puis d,·, ,ii·d,-S:. ~'e:,L ~! 
r1e"~~\''.'IPr1•, ,''.li iOU/ Cl pt•q~i•tr{s l'ar l l'Cll\! r~flé,1·!1i~. Ol1 11aîfs fjllC' je ~Uili, 
es .,.u dtf'~b $1.,, ,011~-onlrl',. Un \'Olu,ne ne l'l'lkd11r.1, pa,,, tu c:1 P,t in!À . 
ne ::-un1nut_ pas pour raconl,•r 10111,·~ k~ alor; alk1, Ion~ qn,• J,, rl{,t11 .. 0 ,1:i 
rno11slrno.stl<I:<, qut se com111cU<·nL daus I k ,11l

11110r•'•' ·1li11 qu, 1 ~ j 
res mai,ons et COionies llf'llil1•nliair,•• ,Oil lfllll' :c'r~c ,J·.-,11.~1.,•1cm (C,

1
l <i~ o · •· · • ., .. , c a,1io 

. n n,sas~lllè de luut,,s fo~·nns darlô t.:t', 1 ca,l,1Ht, 1k lou, ,:i:.11, ,11, 10 • 
ï.élacnncs f-Ùl q11e sont de lï111punit .. , t cl' ~d",l '.,, ,,·ul ,,n ir. Un ;.,,,... 
le,; fonctio11naire< q11i at'i~ompli,senl 1·,,, : cl,,wopu', ~(1;1, rc,;,lrcz ~n/1~ ~la~:· 
mon~lrueu, allC'•1tal,, car riL'n 11·,rn 
ll~an,pire au <ll·l10b. C'est le lo111hcau, 
k ~cp11lt:r,~ sorial, rc, pn"m~ :. En 
q~elqnrs ann,'•c,, en q11,•l'ln,·, moi~ p;u·· 
t~1~, d,,s ho1u111ü .. c111n\~ jcnnè,, sain~, 
\ 1,rour,:m, en .;orient !'.011rn1r d\'s s,pi ,_ 1 \ 
l,.•tlcs, l'i t,,, pin, {a,·oris,\s , nnl ,-,~- 1 ' l'H"kn:ccntcol1>ort:t,;cd'ècrits tra,:Lù un,• mala,Jie <l',lpui,,~111,,111 ;,~nt at~,.~t!comï1c11tairc.;-,,1ipcndié,oil 
1b ,w peUH'n\ plu, se rl'ic,·cr. r.on:._i. 1 pan?1.i'"''nl l,•,h~ pocri,il'sdc, «ii:è 
q11,•m11,1cnt_ 11·011~ plu, la force l'i la a métier <1<1 de mai~on lJ, rc, rèti, 
,~lonle necc~,.ures pour j!'!lci· un <-ri 1 ... J.i'.tclcu 'C~ de cdtc (1 dame voi 
,1 alar!:"' conl~·c ,:es 111ortdl,·s horr<'ur,. , qu .:~t la l'r.::,,·.c :in, g3.Ji'S du se 
. ).la,~ d,:., larl~ ,1u,~i il(11<iblcs ne ,uf. , me public ,1pr~• t,v11 d'ordure• pa 

11~_;uenl plu,, «k~ lorlnn~s pat\'Îll~, nÏ·· teusc~ <'t de îumi,·r p .. triotard re 
lawnl

1
1'·1~ a~,·1. cnu•llcs, il fallait quel- à la point•' du sJhrc p·ir n.,. boia 

tjlH' t' lO~ ·' 1 I 'f l ' '" 
1
. 

1
• ·11· P 11~ 101n l '';_ les 1,:011ver- rtgn:111!, l't,n ép·o r ,, une inten 

11.10 ~ Olll (roll\''• 11111 1 f Il . • . com11I •l •r . ,.... . ' l a all llsf,1ct1<>n un,;. sorte d,, dttcnte c i. ' p.irar ic,cr t'<'llc re111·1,, d ' . l b' ' . . ' abo111111a!JI,• et le~ tnlo11ie, 1111 ·1 t'· . _o t,,,, ' te ic•1, 11•,ant appa,~me 
~,·, fur~nl ,-rMie!'. ll'aloor,l c,,\1~~ e~r:·::: , h~ant le ~~rnicr lino ( i • de not 
fa11ls ou pour 11111,,,·,1m,, un,,., . . m:iradc I•.h!>éc Hoclu,: 
u~ 1.m·in llü •1uclqncs n~i, co~·"1~t',r::: 1 De l',1utrc ..:,\tl\ dn ..loa,1uc, au· 
l:11t jllJndant hl tr111ps oi1 ils :t\:Üent le 1 ~[,, cc ~;1hl•:it <le ~icc~. de cette 
plu, l11'~ùlll de lt·ur Her1,1 et t1·01•1 il- ! lllfL.rnalc <lù-Ùessu-. tic cet :1m, 
sorl1•11t corrn111p11s, 1,;.m1,;rin,'.•s t·m~ <J•n i.lplion ,,u. ça et là .. ur l · ta, 
llll)!'a[,,tll(!lll 1 1 . . 1 tll 1 . • " • ccll,•s ré,..: .. ,1 :1. io P .t),t<tllClll<'l)l. l'uis I c c dmq .. a11t clc l'.,r a~,asf. 
lit "tl1·o~al\;c~' ~I\ ,1~l:11te~ ,\h l rclb- : d~hon: de celle 12,•,\le a11t.,ritaire 
aiu~i li., ·. · .. l Il\ Il en. t\ ,1enl pour l c.,11,qu,nt .:-t !'t>n1r..-d1t\qucntnp 

, " Jouna,~. ' u 1111h,,u 1'·11. . . .· J . ~oufTr,lnt'('s r'oct !·\ Ill ·t , I t .'f 1_?ct'S, p,1, .. ,,,n, ~cha1ncsdclansJaquell 
., ... , . • Of 'I }l'(.1 u \I . ' t 1 

I'! :,i t>II,: 11<' virnl pa~ a.' .l \J •
1
at I ra nons !,~ bnulct de~ iniquitéll, 

l'~l'lllv,•r du µan!,-, dii.-·,;,n;
1
~'CZ \1 ~'.. l! ~-c'~..: cxi,tcr un Eldorado où ~ 

1 f\ . . 1 tlllS t ,ll>SO 1 . - . - .. - .. - - a , 11•, c t·~l p,·nni,, ,··~si ~i lùin l où 1 1 ,,,:u,,, "· Il· ",1::i, .. ,. ,7ï.i;Ïallld, 
1 , ... 1 , r ht·/ "l"''' 1,. ~ 

Leurs Yi\lemenls :;onL dercnus des 
loques; les chances de lrom er du tra­ 
,ail se sont él:iign,\c, ... Sou,·ent m,\mc, 
c'est aus~i pour a\'oir consenti un tra­ 
vail trop dur cl r;on rémunérateur, qu'ils 
se sont par trop u~és rapidement, cl son l 
tombé~dans lïrrémùdiahle misérc. Leurs 
amis 5" ~ont lassés de b~ aider.... de la 
piece de cent sous prêtr.,.,, ils sont dcs­ 
c•:ndu; à celle de O :iO c. Hurant celle 
p11riode, celle "hulc, k;; minables out 
fait de vains c(forls, se sont accrochi .. ; 
aux pins mineci- ,~spoir~, ont lullé jus­ 
qu'au l\ani, mais l.i fatalité t;i'.0110111iq11c 
l<'s rertait ,an, t'1J,sl' au <l,•rnicr écfar.. 
Ion, vers la mcnùicit1\ .... 

Ils se sont a.lressès :, (1,,, gens qu'ils 
ne ronnai,saicnt pas, ont ,1,mwnilé du 
pain dans 1-:s bo11lan!lcri,.~, chanli: clans 
les cour~, ~cnrJu !l,•s ,journaux, porlr. 
des ro[is, [Jag111J I' Il' f'i flll' !;'1 tJUelqucs 
sous. Leur c:arca,e s'est déprimf,,i. L"ur 
ccrvi;an halludwl par l'aurmil', la fai111 
nr. voyail plu~ que drs au111ùne8... C'l 
d"~ 0111l1n)~ hurnaî ,•s 11ui n" !~111· 1fo- 
1·aw11t a11<'1111 t'.o fp ,Lm~ t'O lllrni•m 
11"·,,·rt, plein"" · 111aille~,ul'l'<'l1'• Pari~. 

Un leu• a 1·11~ ;i1,1nr leq a~ilc~ de nuit, 
h·, 111ai~1,n;i 1<!'1 l',,u di~ll'lh1111 tlP• •,111- 
rw;, du pai11 1•[ 1flF!ltp1rf,)i< 1lt1 8llll, ils y 
on{ COU!II et I\OJJ! de\Cflll, dt)~ 11rufl·~· 
sio11nds (!,, la 11tl'111lirité. 

Lu 111iJi,.,, k•!> a ;ll'ri\tl•,, ,•,piidiis 011 
,lf,po'1t, i, N.tnf<:1'1'1'. JI~ out ét,'i cimd,1111· 

Lorsque nous disons son fait à la 
:\fagislralnrc bien des pe1·~onnc~ croien l 
le plus sinrt'.:remenl du monde, 'lllC 
notre haine contre les aclrs odieux de 
c~ enjuponnés qui ne condamn,,nl la 
plus IJUl du temp3 ,pie sur <le,, p,,1. 
somplioŒ, n'est pas J,,gitimc ! 

Des hommes de bonne foi se <lisctll: 
« il : a des indi\'id11s 1pti dan~ la sociét,\ 
con~li!uent nn dangrr poul' le~ aull'é,. 
ri alori; no, i?ens de j1Hice arn1è, de 
la loi inlen Ïi•nnenl cl par une co11darll· 
nalio11 ,·11fcrmcnl rt relo\!(11enl Ct'll\ qui 
par l1·m~ r.xac1ions ~uv·rs,i,·e~ lro11bl,•nL 
f'or,/r,• w1ci"I, et ers homme, njonlcnl . 
(( li1, ce:- l.Jrcbi:-, ,1!!ar.-·c~, t't'> rll·Hénér,;,, 
ces mala<le:-, ~ont con~lamment rntou· 
rés d~ soins; on ~e pri'·o~·rup•! J,, la 
rpralit/• <le l,•ur 11ourril111·P, <ln ronfur­ 
labl<!, de lr•m·~ ,·,\[(>ffil'lll~, de l',1tal 
~anilaÎl'e cles lncaux ,1u'ib habi1e11l, el 
a11s~i ,Je leur relhen1cnL 1111\J'al ! Et 
aloi·~ on pril~f'llti1 le dL11,•nu com111,• un 
Nre rclati,cmcnl ht>nrP11, pui~'I'"' la 
St1ci,11,1 ('-Î m;iletnell,: lüttjon1·sl ne .se 
,·enl{e pas ùu Lor! qu'il lui a foit, mab 
au ro11lraire ne chcr<'he par ,le bon~ 
J'l'Oi".,'•iMS, des exempl,,, de birn"eillan­ 
cc m11ii1111elleR, 1ln, a111,'•lior,tlions p.•r­ 
ui:u1e111,,~ qn '.'t récflncilli<'r rn rél'Oll,1 
co11lrc t,~s li,is a,,•c ,•Il,•. 

'1'011~ c,.•s dim~ sont :1111anl tic ,lup,'· 
ri·••, tl,• m,·n,onfll'~ "i 1l'i111'a111i1~s. Qu'on 
i'II .1111:c : , ,\ lla11li,111 (C;i]\a,ln,), ,'I la 
111aiw11 rPn!mle tlt'~ n'•rlw,io1111:1i1 '"· la 
111ortali1,, alli•iut JO 0/11'1111. C,. ùai;:11,• 
co111ic11l c111·inm ~no 111al111"n1·,•u, q11·1111 
a~lrl'illl ,·, 11n lrnl'ail pr.nilJle, l1'a1·;1il 
fl\tiilmr :1 des pri\ ('llhorhita11l~ tif.) 111111 
111,u·ch,\. Le, 1h'•t,•11l1~ lra,,iillrnl Ill lr«•11- 
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At..1t,i;:u.r Les b::~cllu~, les chm- 
~,i,; Cl lc:s j:;umaus libertaires Al.Dl cria et 
por!ts à domic.le. par le c.;;.maradc Condi, 
J.-B. 

L.l~(~Îfj~·r-1,e .a~:..;1 . 
:1 .. 1 >. ~f ,,~:l.i.:;e . ~ ... h:...1;:1 n,,t. ... ,:ar­ 

<ic LB CJ(..r.J n,;.,~ aucsi de cet e0.prÎt 
!.L2;::.~:J,':·~ '\"h"~ .. ~.,nj p.-~ :.~-~e 
.e .,..,. : ,J t;,;,,: ...... r]t ~è~ de rar=on 
et d.t "":.t!men1 \/. ·,_· •• -:- .. ;;~û ~ ~a 
_1",~· _f-...,,..,1; .. ~ ., ~'J:: .. -:-u.,~, .,._:,-v;;.r, ... la 
b1 .. L4. ~ •• :'::, "'- k <,i-J de r.'eu r,.:•t:r 
·1..J;,t u: !1')·'= .. 1.,.t-:., 

\' ·:_,p· ,·,:;_'! r.'u0.'y! d<,;d;;. 
I.e ~ J·~- ·i·,-:t p..; faire j;; . ..q.i ic'. 1pc 
d.c. ~,- . .,•j. - . ·• ·• 'r, :· e; et r,-:'J ce= 
; './,.; _•1 ~, _ ,-_ ._:_-.•,;. ,._, ···, s• la. la 
• .. ' • ,: , __ ,, J V ~p..t...t, v..he4; 

J ,'z .. '<c. ~" /' oùu« n l'i !11 /{r-,:.fo/i ,, 
r·. -lt..<.! :- .• ;.·•; .... ,,.., .'';"<1A'::1,1n.:! .... -1o.;pa­ 
~.,;') d.e-1.L"!'",.: 1t;..1r;• dt..!"-',' t. • .1..~ rc. 
<!,e; t;a :a·~_. 1 .. !f'~ri· .. :-, '",;,J-1lï4J- 
; f -, \.". •. ~·.,, .. , -• .. rt:fi•.! ~ .. -d~ 1J - J,,,TrtJ'-;· 
.-2_~~ , ç:-!'J ,J. .. ·-<~~,~ ;e p1 ,;,r1w., • 
r;:.:îr , , r.• ! , z ~ ;-' _ _.,r~~..., .,;1 La p:0- 
:1:"'". :: ;- ... ~ '; ·c:-,, ··1· · • j ".le.·. , i • 
, ,;~ 1 , _ • , j, . .- ~jt..· :- _e , 

~Qir~ ;..n:,vaA0 •:fü 1eo:- fait , ,x fan­ 
,~ J p :." ~ .- 4 t • ,. . .. . >· 1.211 

·~,,,,.,,, ..:f~ f.'( •!il: ~r,i·i• 

' -. t ,, - 

1. r ' 

. -.,,r' " r 
· tJI ·_.ri·: l f .. f,_1 

'• ,1 d - ! ... < l [r!' 
,rr, i~:. ~Liv,1~ent 

r. ·'-'1 . f ""','.' !_ 

j ;, ' r,, v ,I· -:• !;J . r. cr•' r ,u,;,l'­ 
r!, .,. ,,· _.,, d~ 1: ho .·~ c;lk- .,, rilc 
il, ne ,..1..tk11t ,·; r.,, 1 ~, L p .. 1 h Ill 

11·,vricr pH.,d·, 11 ma.1m,.:. 
l're:-i ~ la t• ·r .. , p.1, < m' 

11,pior.i'lti\,r•"m f(r< . .;;~.l'..,pr-.cu­ 
l'ldÎ!~ de d r 'l ~ant~ <,Li •u -ont même 
p~ .. -:i:JJ_ .. ,._,;: ilî'IJ t.mv1ti--.de.a:n(;.­ 

' :.'.· L Jr· ";._1 d. "1. l·.h -~e H, lu, 
_'., , 1 -~r.::1t [.1,Îia!,.; d.i r.diic- 
,1 ;. J i', rut dcfiniuf , u <)t tau- 

.J ~.'. JI ,.:, • .:·'l p-. yt ~f111 4.u.:. vicn 
dri L , ,•h '" ,.: ,:c (l;Jlt!-· :~r (...t iJU 

•c t·n 111;.1·· 1: t • .,r1+ :-.~,:~, ·11,, le» Pcr-.c11 
i' .. 1( 1~ i, r ,:.1 Jt L d•, l.1 c;t .. , • 

u ... o:;.'"'"" 
Le ~roopc •la jeunesse labauiru ~ n-u• 

oit lo'i:.• les di:na1>c~ a .a bcu;c., et demie 
de hprts,-mt:ii. 1, place du Champ--de­ 
hure, res1aunm. llro,n . seaue, au premier 
ttap. 
Tous ies a,uartbis1~ SOlll imitts. 
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' IDU • >ïA iitr~ îf 

AU TIVOLI WAUX-HALL 
12, RUE DE LA DOUANE. 12 

LE SAMEDl 15 JANVIER 1898, A 8 HEURES ET DEMIE OU SOIR ... 

1 -- 

GRANDE 

REUNION PUBLIQUE 
ET CONTRADICTOIRE 

Organisée par le journal LE LIBERTAIRE 
ORDRE DU JOUR : 

LE 

HENRI DHORR 

BUIS CLOS 
ORATEURS INSCBITS 

S ËBASTIEN FAURE LOUISE MICHEL 
BROUSSOULOUX TORTELIER 

'' 

AUX :HOMllv:IES LIBRES! 
Ce 11' est pas en raison des intérêts particuliers en jeu que l'ir,·nohlc eomfalit .. jmliciairt\ du 4:lwrc·lu~- 

Hi(li nous passionne. . , , , . , 
C' esl ü cause des questions d ordre g·eueral <tu ello s~onlt\Y~. 
De Dre,·füs ou tl'Eslerhaz~·, quel esl le traitre? - ~ous l 1u11oa·ons. 
Hormis ~eux qui sont résolus à ne rien di .. c, nul n ·est .-u élal .rnpJH>rkr •les preuvos . 
Ce qui est certain, c· est c.1uc ces deux affaires reste ni envcloppt~t·s flans les h~ui~ht·•!s tin Il[' IS 

CLOS. 
Quïl s'exerce contre nos amis ou nos ennemis, qu'il inuoeeute 011 rrappt\ ttuïl süÎl CO)tl•t-'ET 

ou PARTIEL, 
LE HUIS Cl.OS EST U~E l~l(A.111E 

Car le huis clos, c'est la voix étouffée, c'est lïmpossihililé pour ,·<-lui •11t't~lrt!Î!r11t~nf. l(•s :rriffes 
judiciaires de présenter librement sa défcnse : c'est la lellrc de t~adtct sournoisement rt~tahliP, an·c ,·t~lh~ 
eirconstanee lerriblement atrn·raYanle: la lettre (fo cachet avait un earaclt!I'<! nctknwn1 a1•bilrairt~, lt, 
huis clos se couvre tics oripeaux de la lé~~·alilt!. 

La clameur anarchiste a toujours protesté contre ce moclP ,lt• .iu:~·enuml ; nussi notre réprohal ion 
1 

coutre le bu!s clos, s'apJ!fütmil·il ia lll! cnne_mi, il un otlici,er, rest~ Pntit!rt•. . . J 
Le huis clos, 011 sen est servi, 011 s eu sert, on s en st .. rvrrn 1>0111· cou.laamw1· h•s aIHu·'-·lusl t.•s ; 11 a 

permis de flétrir, (le (léporh•r un ,Ït1Îf; tfemaÎn, Oil l)PU( h• Utell re :1 prorit ('OHh·t~ les SOf"ÎalÎsft.•s., lt•S 
radicaux, les pensées libres, h-s volontés hautaines, contr-e loul cc c1ui ,·ilwP, sait. "' , eut, ·.i 

foi, on in,·0•1uera la raison (11~lal; là, les infér,\ls ,le la pafrÎ•~; aillt~ua·s, la sa iut• mora lt~ ; p.trloul ! 
la sé,:11,.it~ puhfo1uc ou national~. C' est aiusi •11w, tic main, uu n-ou\'crucmcut aux al.ois pt·ul. l'appder à 
son aule coutrr- fous ceux •lonl 11 voudrn se déharrasse». 

l ... c huis clos, c'<1sl en eonséqueuce la proscription, la prison~ la peim• •·apÎlnl(• snspe1ulm•s sur tous. 
C'EST AIIOlll~,\.HI ... E! CES'.r n,t,'Ol'/1\\N'f !! 

~-J, aurait-il c11H~ celte circousfau(\( .. ,~n la ,11msfio11 Ure~·f'us·Esl(•rltaz)' t(nÏI foml,·ait. s·~· iutfr4,sser. 

_ --=-~~-. -·---.~- __ ,:--, ._ J;.._E ~!_B~~_TAIRE 
PR1x D'ENTREE : a o cENTIMEs - -· · --=- -- ~--= -_ ,.. 

Oe placar..i ne peut être arûené. 
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